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Plusieurs missions d'observation
électorale ont pris part au déroule-
ment du processus électoral d'avril
2015 afin de s'assurer de la crédibili-
té des résultats qui seront issus des
urnes.

C'est ainsi qu'aux termes de la
mission d'observation effectuée par
la délégation de la CEDEAO, elle a
organisé une conférence de presse
le 26 avril 2015 à Lomé.

Il s'agit pour ces observateurs de
se prononcer sur le déroulement du
scrutin présidentiel. La Mission
d'Observation Electorale (MOE),
composées de 100 membres et diri-
gée par M. Amos Sawyer, a
déployé une mission de courte durée
en mi-octobre 2014 et le déploie-
ment d'une mission à long terme
dans les 5 régions du Togo du 5 avril

au 6 mai 2015.
De la déclaration liminaire, pré-

sentée par M. Amos Sawyer, il res-
sort que la MOE n'a relevé aucune
entrave, ni aucun incident majeurs
susceptibles d'entacher l'intégrité du
processus du vote.

Elle estime donc au regard de ces
observations que, dans l'ensemble, le
scrutin du 25 avril 2015 s'est dérou-
lé dans des conditions acceptables
de liberté et de transparence.

Armand 

Observation Electorale du scrutin du 25 avril :
La mission de la CEDEAO n'a

relevé aucun incident majeur 

Amos Sawyer

Enfin, sont proclamés les résultats
électoraux provisoires tant espérés
depuis le dimanche 26 avril 2015. Ces
résultats donnent pour vainqueur le
candidat du parti Union pour la
République (UNIR).

Ainsi donc, Faure Gnassingbé rem-
pile pour un 3ème mandat avec un
score de 58,75 %, soit 1.214.267
voix obtenues sur plus de 2,6 millions
de suffrages exprimés.

Arrivé au pouvoir en 2005, Faure
s'est assigné pour mission de redonner
au Togo et aux Togolais, le droit
d'espérer et la confiance en un avenir
meilleur. Cette volonté, traduite dans
les actes de sa politique de dévelop-
pement, a quasiment séduit les togo-
lais qui lui ont renouvelé leur confian-
ce pour le quinquennat à venir.

Déclaré par la Commission
Nationale Electorale Indépendante
(CENI), le mardi 28 avril 2015, Faure
Gnassingbé a encore l'occasion de
poursuivre le chantier de l'émergence
du Togo.

Confortablement élu avec les 58,
75 % des voix exprimées contre 34,
95% pour le candidat Jean-Pierre
Fabre du CAP 2015 ; 3, 08 % de voix
pour Aimé Gogué, le candidat de
l'Alliance des Démocrates pour un
Développement Intégral (ADDI) ; 1,06

% pour Jerry Taama, candidat du
Nouvel Engagement Togolais (NET), et
enfin 0,99% pour Traoré Tchassona,
candidat du Mouvement Citoyen pour
la Démocratie et le Développement
(MCD).

Cette victoire donne une chance à
Faure Gnassingbé de mettre en
œuvre sa vision pour le Togo à l'hori-
zon 2030. Quelque soit le signe sous
lequel sera placé ce nouveau quin-
quennat, il est clair que la question
des travailleurs bénéficiera d'une
attention particulière afin que les
revendications sociales de ces der-
niers soient réglées dans la mesure
des disponibilités en ressources finan-
cières pour le pays.

La lutte contre le chômage des jeu-
nes demeurera une priorité afin que
soient réduits les vices liés à ce pro-
blème social inhérent à tout pays.

Le développement des infrastructu-
res routières se poursuivra avec plus
de modernisme, la lutte contre le
Chômage, l'amélioration des condi-
tions de travail des fonctionnaires, et
la restructuration du système de santé
du pays.

Ceci, comme pour dire que Faure
Gnassingbé doit retrousser davan-
tage les manches de sa chemise pour
relever la majorité de ces défis.

Armand

Faure Essozimna Gnassingbé confortablement réélu :
58, 75 % des voix se sont exprimées pour

la continuité de l'émergence au Togo
LES PORTES D'UN AVENIR RADIEUX S'OUVRENT POUR LES TOGOLAIS

Faure Gnassingbé réélu Président de la République du Togo

Après trois jours d'attente, le peu-
ple togolais a découvert mardi nuit
celui qui sera à la tête du pays les cinq
(5) années prochaines. Il s'agit du pré-
sident sortant, candidat du parti Union

pour la République(UNIR), Faure
Essozimna Gnassingbé.

En effet, selon les résultats provi-
soires proclamés par la Commission

Electorale Nationale Indépendante
(CENI), Faure Essozimna Gnassingbé,
caracole en tête avec 58,75% des
voix, suivi de très loin par son princi-
pal challenger, Jean-Pierre Fabre

de l'ANC et du CAP 2015 avec
34,95%.

Que de soulagement au sein de
la population après cette délivran-
ce, car depuis 48 Heures, elle ne
tenait plus avec des rumeurs parfois
les plus irréalistes qui cours de par-
tout et ceci, doublé par le quasi blo-
cage au niveau de la CENI.

Face maintenant à la cour consti-
tutionnelle qui doit statuer sur d'é-
ventuels recours et aussi corriger afin
de proclamer les résultats définitifs
de la présidentielle du 25 avril
2015.

Mais en attendant, il est impor-
tant de découvrir les raisons du
choix de l continuité par le peuple.

D'entrée, il faut souligner que
Faure Essozimna Gnassingbé avait
tous les atouts pour rempiler pour un
nouveau mandat. Le bilan de ses 10
ans de gestion plaide largement en
sa faveur vu que le Togo, en si peu
de temps, a changé de visage et est
devenu un pays lancé sur la voie du
développement.

La reprise de la coopération, la
relance de l'économie, l'assainisse-
ment des finances publiques, les
infrastructures modernes (routières,
portuaires et aéroportuaires), l'em-
ploi des jeunes, l'amélioration des
conditions de vie des populations
avec le FNFI, celle des agents de

Présidentielle du 25 avril 2015 :

Fessée électorale de Faure à Fabre

Suite à la page 5

Faure Gnassingbé glissant son bulletin dans l’urne, le 25 avril dernier.

LES RAISONS QUI ONT MILITÉ EN FAVEUR DE LA CONTINUITÉ
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Arrivé en deuxième position à l'is-
sue de la présidentielle du 25 avril
dernier, avec un score de 35,95%,
Jean-Pierre Fabre, candidat du CAP
2015, ne s'avoue pas vaincu, il se bât
comme un beau diable pour prouver
sans succès, qu'il est le vainqueur de
la présidentielle du 25 avril dernier.

En effet, c'est au cours d'une
conférence de presse que Jean-
Pierre Fabre a annoncé, sans
apporter la moindre preuve, qu'il
est le vainqueur de l'élection dont
les résultats officiels provisoires
donnent largement vainqueur Faure
Gnassingbé.

A la question de savoir les preu-
ves dont lui et sa coalition sont
détenteurs, Jean-Pierre Fabre conti-
nue de ces genres de plaisanteries
à déclarer que les résultats sont en
voie de compilation.

Ce qui naturellement fait sourire

les Togolais et prouve à suffisance
le mensonge et les escroqueries
politiques qui sont devenus quasi un
sport favori pour le chef de file de
l'opposition.

Si non, comment comprendre qu'à
plus de 72 heures de la fermeture
des bureaux de vote, le CAP 2015
et son candidat, soient incapables
de brandir les résultats de tous les
bureaux de vote ?

Ensuite, le problème de représen-
tation dans chaque bureau de vote
a été réglé avec le déploiement
dans tous les bureaux de vote, munis
du téléphone portable.

En clair, CAP 2015, 4 heures
après la fermeture des bureau de
vote le samedi dernier, avait tous les
résultats, et la compilation a révélé
que c'est le candidat du parti UNIR
qui est arrivé en tête du scrutin.

Le communiqué signé de Patrick
Lawson et rendu public au lende-

main du scrutin sont évocateur de la
trouille qui s'est emparée de
CAP2015 et de son candidat à la
vue des résultats. La règle du jeux
démocratique et l'honnêteté intellec-
tuelle voudraient que Fabre prenât

son téléphone et félicitât le vain-
queur mais la méconnaissance de la
culture démocratique et l'arrogance
en raison du candidat malheureux .
On se rappelle qu'en 2010, c'était
le même scénario qu'avait dévelop-

pé Fabre pour contester les résultats
et passer un quinquennat à ne faire
que marcher dans les rues.
Aujourd'hui, revoilà le même Fabre
en train de contester les élections
dont la transparence et la clarté ne
sont plus à démontrer d'autant plus
que le processus a été inclusif et col-
lectif du début jusqu'à la fin.

Au lieu de saisir la Cour constitu-
tionnelle pour formuler un éventuel
recours, le champion des marches
hebdomadaires demandera proba-
blement à ses militants de le rejoin-
dre dans les rues. Mais, comme le
togolais sait désormais où se trouve
ses intérêts, Fabre et ses amis de
CAP2015 risquent de se retrouver
seuls car, aucun togolais n'acceptera
plus de se faire violenter pour les
conneries d'une opposition en chute
libre.

Sam DJOBO

Fabre rate l’occasion de rentrer dans l’histoire

Jean-Pierre Fabre, candidat du CAP2015

Un nouveau message du Secrétaire
Général de l'Organisation des Nations
Unies pour le Développement (ONU),
M. Ban Ki-Moon, parvient aux
Togolais à moins de soixante-douze
heures après celui qu'il avait rendu
public le vendredi 24 Avril, veille de
l'élection présidentielle et dans lequel
il lançait un appel " pour une élection
pacifique, libre et transparente et qui
reflète la volonté du peuple togolais".

Dans le nouveau message, le
Secrétaire Général de l'ONU se féli-
cite du déroulement pacifique de l'é-
lection présidentielle du 25 avril.

" En attendant les résultats défini-
tifs, j'encourage tous les leaders
politiques, ainsi que toutes les com-
posantes de la société à continuer à
maintenir l'atmosphère de paix qui a

prévalu durant tout le processus
électoral. J'invite, par ailleurs, tous
les candidats et leurs partisans à
résoudre quelque différend que ce

soit qui pourrait surgir en se référant
aux procédures légales mises en
place " a  souhaité M. Ban Ki-Moon.

Armand

Nouveau message de M. Ban Ki-Moon aux Togolais :

M. BAN KI-MOON :" Je me félicite du
déroulement pacifique de l'élection

présidentielle du 25 avril "

Les résultats provisoires de la pré-
sidentielle du 25 avril 2015 montrent
une fois encore et même à suffisance
que le paysage politique togolais n'a
du tout pas changé pratiquement
depuis  une vingtaine d'années au
Togo.

De façon schématique, les régions
Centrale, de la Kara et des savanes
sont acquises au parti au pouvoir
avec une poche de résistance à l'ex-
trême nord, tandis que la région
Maritime et la capitale Lomé sont
restés favorables à l'opposition.

Quant à la région des plateaux
elle est toujours partagée entre les
deux camps.

Les résultats de la présidentielle
de 2015 proclamés mardi par la
CENI et donnant vainqueur Faure
Essozimna Gnassingbé avec 58,75%

devant Jean-Pierre Fabre qui a
obtenu 34,95% respectent cette
schématisation lorsque l'on prend les
résultats CELI par CELI. On constate

que dans la Kara et la centrale
Faure tutoie parfois les 90% alors
que Fabre en fait presqu'autant
ailleurs dans les maritimes. Mais

alors qu'est-ce qui a fait la grande
différence ?

Tenez, d'abord la mobilisation a
été forte dans les fiefs de l'UNIR
avec un taux de participation autour
de 75% alors que les bastions de
l'opposition n'ont enregistré qu'une
faible mobilisation avec moins de
50% de participation.

Mieux, depuis 2010 le parti du
président Faure a fait des percées
importantes dans les régions méri-
dionales. UNIR qui gagne dans
l'Ogou, l'Agou, l'Amou, le Kpélé, le

Haho, au moyen Mono, à l'Est Mono
ou qui fait des scores honorables
dans le Zio, le Yoto, le bas-Mono, les
lacs ou à Lomé.

En outre, les fiefs du CAR, notam-
ment Yoto et Vo ont enregistré les
plus faibles taux de participation du
pays et ça se comprend.

En tout Etat de cause, la désunion
de l'opposition et l'appel au boycott
du CAR ne pouvaient que donner un
tel résultat.

La Rédaction

Présidentielle de 2015 :

Autopsie des résultats proclamés par la CENI

Taffa Tabiou Issifou, président de la CENI

Ban Ki-Moon, SG de l’ONU

La surprise que certains partisans
de l'opposition espéraient ne s'est
pas produite. Le Président sortant,
Faure Gnassingbé, l'emporte avec
un score plus qu'honorable avec
près de 60%. Son principal challen-
ger, le leader de l'opposition et le
champion malheureux du CAP
2015, Jean Pierre Fabre frôle à
peine 35% des suffrages exprimés.
Pourquoi cette défaite sans stupé-
faction de  l'opposition ? 

Aujourd'hui une chose est plus
que certaine, cette cuisante défai-
te montre au grand jour que les
leaders de l'opposition souvent

perçus comme un groupe de profi-
teurs qui entendent exploiter la

naïveté de leurs partisans n'incar-
nent pas aux yeux du peuple togo-
lais une alternative crédible.

Rejetant la vérité, elle préfère
justifier cette défaite par des frau-
des en faveur du gagnant procla-
mé. Certes, s'il est possible qu'il y
ait eu des dysfonctionnements, il
faut reconnaitre qu'ils ne sont pas
de nature à remettre en cause la
crédibilité du scrutin.

Comment espérer gagner en
rang dispersé contre un candidat
dont le parti politique (UNIR) est
bien implanté partout au Togo ?
Ce qui est révélateur d'un certain
égoïsme au sein même de cette
opposition. En conséquence, le peu-
ple a fait le pari de la continuité.
Les togolais préfèrent Faure
Gnassingbé à ceux qu'ils n'ont pas

Cuisante défaite de l'opposition togolaise :
Un examen de conscience
s'impose à chaque acteur  

Suite à la page 5

Apévon Dodzi (CAR)

Jean-Pierre Fabre (ANC)

Revendication d’une victoire sans preuve :
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Célébré dans le contexte l'organi-
sation de l'élection présidentielle du
25 avril 2015 sur fond de tension, le
message du président de la
République, candidat à sa propre suc-
cession sous la bannière du parti "
Union pour la République (UNIR) ", a
été essentiellement centré sur la
nécessité d'entretenir le caractère
pacifique de cette élection.

Le président Faure Gnassingbé,
président sortant, a invité toute la
classe politique afin que chacun
apporte sa contribution au parachè-
vement du processus électoral dans
la paix et la concorde nationale.

" Au-delà des partis politiques,
chaque Togolais et chaque Togolaise
doit accepter le verdict des urnes.
C'est un enjeu national, c'est un
devoir républicain, quel que soit le
vainqueur, nous devons faire en sorte
que la victoire ne soit pas celle d'un
individu ou d'un parti politique, mais

cela soit la victoire de tout le peuple
togolais ", a souhaité Faure
Gnassingbé.

C'est en cela, selon lui, qu'on doit
juger si " le fair-play, le respect de
l'adversaire et l'esprit républicain
qui ont marqué tout le processus
électoral ne sont pas des vertus pas-
sagères ".

" La Commission électorale natio-
nale indépendante (CENI) est à pied
d'œuvre dans la compilation des
résultats de cette élection ", a-t-il
souligné tout en souhaitant que le
meilleur gagne et que sa victoire
ouvre au Togo les portes d'un avenir
radieux.

Armand

55ème anniversaire de l'indépendance du Togo :
Le président Faure Gnassingbé

s'est adressé à ses compatriotes 

Le Président Faure Gnassingbé

La fessée électorale de Faure à Fabre
LES RAISONS QUI ONT MILITÉ
EN FAVEUR DE LA CONTINUITÉ

l'Etat, l'apaisement politique et aut-
res sont l'œuvre du président Faure.

A vrai dire, ces opposants le
reconnaissent le seul handicap de
Faure est d'être le fils de
Gnassingbé Eyadéma.

Au-delà de tous ces atouts, l'op-
position lui a facilité la tâche puis-
qu'elle portait en elle-même les ger-
mes de sa propre destruction ou de
son échec.

En effet, outre le fait qu'elle est
très désorganisée, l'opposition togo-
laise ne se reconnait pas en un lea-
der charismatique depuis la chute
de Gilchrist Olympio.

Elle se singularise par des querel-
les, les intérêts partisans, les intérêts
personnels, le manque d'honnêteté
et autres.

Jean-Pierre Fabre qui s'est auto-
proclamé chef de file demeure hau-
tin, moins rassembleur et sans aura
sur les autres leaders.

D'ailleurs, les quatre candidatu-
res de l'opposition alors que l'élec-
tion se déroule à un tour en plus de
l'appel au boycott d'une partie de
cette opposition prouve à suffisance
que la bataille était perdue avant
même d'être engagée pour l'opposi-
tion.

Alors, le choix de la continuité ne
surprend personne. Pour le peuple,
face à cette situation, il était impos-
sible de faire un saut dans l'inconnu,
l'incertitude et même la gabegie.

Voilà pourquoi Faure Gnassingbé
devait gagner et pourquoi, il a
gagné et de la bonne manière.

Suite de la page 3

24h après la publication des résul-
tats partiels du scrutin présidentiel du
25 avril dernier et suite à la polé-
mique relative aux erreurs contenues
dans les décomptes des voix de cer-
taines Commissions Electorales Locales
Indépendantes (CELI) surtout celle de
la Binah, M. Bawara Gilbert, ministre
de l'administration territoriale, de la
décentralisation et des collectivités
Locales, était face à la presse le mer-
credi 29 avril à Lomé.

Il a tout d'abord salué l'at-
mosphère de calme dans laquelle
s'est déroulé le scrutin.

" Je voudrais tirer mon chapeau
au peuple togolais pour son esprit
de maturité politique qui a été affi-
ché tout au long du processus électo-
ral. Nous sommes admiratifs de l'at-
tachement des togolais à la démo-
cratie. Mais, je voudrais également
féliciter l'ensemble des candidats
pour le comportement qu'ils ont affi-
ché tout au long des activités de
précampagne, durant la campagne

et le jour du vote dans une certaine
mesure pour ce qui concerne certains
candidats ", a déclaré M. Bawara.

Le ministre a tenu à donner
quelques éclaircissements par rap-
port aux surplus des bulletins de
vote constatés par la Commission
électorale locale indépendante

(CENI) dans la Binah
lors de la centralisa-
tion des données.

" Ce que vous
devez savoir, c'est
que, à travers le
mode de transmis-
sion convenus par la
CENI, les résultats
sont fidèles à ce qui
est sorti des urnes.
Les 1200 voix envi-
ron dont on parle, ne
sont pas 1200 voix
qui auraient été
attribué à un candi-
dat particulier. C'est
tout simplement une
erreur de calcul, ce
n'est pas 1200 voix

qui sont venus en plus des inscrits,
pas du tout. Donc il y a aussi des
contre-vérités qui sont divulgués
alors qu'il ne s'agit que, d'une simple
erreur matérielle ", a expliqué le
ministre de l'administration

La Rédaction

Cuisante défaite de l'opposition togolaise :
Un examen de conscience
s'impose à chaque acteur  

encore vu à l'œuvre.
L'opposition  togolaise a intérêt

à s'auto-évaluer et à se remettre
en cause éventuellement.

Si elle veut réellement rebondir,
elle doit d'abord accepter le ver-
dict des urnes en faisant prévaloir
le fair-play en se débarrassant de
son orgueil. Eviter des sorties
médiatiques vide de sens. Mais, au
cas où, elle trouve toujours néces-
saire de contester les resultats
qu'elle utilise les voies légales pré-
vues par la constitution.

Il en va de sa crédibilité et aussi
pour le présent et l'avenir du Togo,

notre patrimoine commun.
Kekeli

Suite de la page 4

Tchassona Traoré (MCD)
Aimé Gogué (ADDI)

Surplus des bulletins de vote de la Binah : 
BAWARA GILBERT : " Les 1200 voix ne sauraient
être attribué à un candidat en particulier.

C'est tout simplement une erreur de calcul "

Le ministre Gilbert Bawara 

La proclamation des résultats pro-
visoires du scrutin du samedi 25 avril
2015 est désormais connue de tous.

Rappelons qu'ils donnent vain-
queur le président sortant, Faure
Essozimna Gnassingbé, pour conti-
nuer à présider aux destinées du
pays,pour un 3ème mandat.

Pour la suite du processus électo-
ral, l'étape des recours pour conten-
tieux électoraux reste tout de même
déterminante. C'est à ce titre que le
président de la Cour constitutionnel-
le, Abdou Assouma, a sorti un com-
muniqué le mercredi 29 avril 2015.

Ce communiqué  précise claire-
ment que ce délai  court de ce mer-
credi 29 avril à partir de 00 heure

au 30 avril à minuit.
Il rappelle  aussi aux candidats

que le délai de recours contentieux
est de 48 heures.

Cette mesure de la Cour constitu-
tionnelle est conforme  à l'article
142 du code électoral qui stipule
que " les candidats ont droit de
contester au niveau de la Cour cons-
titutionnelle une fois les résultats pro-
visoires donnés ".

Armand

Recours pour contentieux
électoraux : 

30 AVRIL 2015, DÉLAI
DE RIGUEUR POUR LE
DÉPÔT DES DOSSIERS

Aboudou Assouma, président de la Cour Constitutionnelle

Pour vos annonces,
publicités, reportages

et communiqués
contactez le 

22 46 57 87/ 90 03 17 74 

Présidentielle du 25 avril 2015 :
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L'Association internationale des
médecins pour la promotion de l'édu-
cation de la santé en Afrique (AIMES-
AFRIQUE) a organisé une rencontre
avec les journalistes le jeudi 16 avril à
Lomé.

Il s'agit pour les responsables de
l'ONG de faire le point sur l'opéra-
tion du petit Nata Kolani, pour
lequel avait été lancé un Fonds d'as-
sistance des maladies graves mais
curables.

En partenariat avec plusieurs
organisations nationales et interna-
tionales, entre autres : le Conseil
national des patrons de presse
(CONAPP), l'Union des radios et
télévisions libres (URATEL) et
AKTION PIT TOGOHILFE, l'ONG
AIMES-Afrique veut par ce fonds,
venir en aide à la population la plus
vulnérable.

" Dans un élan de solidarité,
nous voulons promouvoir le volonta-
riat et la solidarité pour pouvoir
aider tous ces enfants qui sont
aujourd'hui  dans la détresse parce
que souffrant de la malformation
dans leur famille et n'ont pas de res-
sources pour pouvoir survenir à la
prise en charge de leur progéniture.
Nous avons lancé ce projet pour que
les paysans puissent être guéris de

ces maladies que nous aujourd'hui en
tant que professionnels de la santé,
pouvons jubiler les ressources néces-
saires pour pouvoir donner la joie à
ces enfants ", a déclaré Dr Michel
Kodom, directeur général de l'ONG
AIMES-Afrique.

Six (6) enfants souffrant de cas
graves de malformations, seront pris
en charge grâce à ce fonds par an.

" Nous allons avec cette petite
expérience faite avec le cas Nata,
essayer  de prendre en charge des
cas similaires et graves mais mana-
ger la prise en charge pendant deux
mois de façon à ce que les douze
mois que compte l'année, nous puis-
sions  donner la chance à six

malades de meningo-enceplocèle
d'être suivis ", a martelé  Michel
Kodom.

A titre de rappel, l'enfant NATA
KOLANI qui  souffrait de meningo-
enceplocèle  a été opéré avec suc-
cès en Allemagne grâce à l'appui
financier  du peuple allemand  qui a
mobilisé près de 40 millions  de
francs CFA sous la coordination de
l'ONG AKTION PIT, une ONG basée
en Allemagne et qui œuvre dans le
domaine humanitaire, de la popula-
tion togolaise qui a mobilisé près de
1,9 million de franc CFA  sous la hou-
lette de l'ONG AIMES-Afrique.

Kéléli (Stagiaire)

AIMES-AFRIQUE/ Point sur l'opération  du petit Nata Kolani :

Dr Michel Kodom face aux 
journalistes pour des explications

La table d’honneur

Le 25 avril 2015, le peuple togolais a fait preuve d'une maturité
politique à travers son expression de vote dans le calme et la séré-
nité qui a suscité admiration de toute la communauté internationale.
Par ce geste, d'une portée historique, le MCD tient à rendre un hom-
mage mérité à toute la population togolaise, pour avoir démontré,
une fois encore, sa soif ardente de voir le pays tourné une nouvelle
page dans sa marche vers la démocratie.

Nos vifs remerciements sont adressés aux médias pour leur rôle
combien exaltant qui leur est reconnu surtout pendant une période
électorale ou la vie politique est mise en ébullition, aux partenaires
financiers qui, n'ont pas ménagé leurs efforts pour faire de cette
élection une effectivité, sans oublier l'ensemble des observateurs
nationaux et internationaux qui ont toujours manifesté leur intérêt
pour la chose électorale au Togo.

Le peuple togolais a suivi hier, les résultats rendus publics, par le
président de la CENI, empreint de précipitation et cacophonie, suite
aux recommandations des Présidents ghanéen et ivoirien qui ont sou-
haité voir les résultats être transmis aujourd'hui à la Cour
Constitutionnelle, selon les dires du Président de la CENI, à l'issue de
sa rencontre avec les deux présidents.

Face à la situation électorale que vient de vivre le peuple togo-
lais, le MCD tient à souligner les incongruités ayant émaillées le pro-
cessus électoral. Des pratiques peu orthodoxes ont été encore utili-
sées par le parti au pouvoir, il s'agit de l'achat massif des conscien-
ces à travers des cadeaux en vivres et monnaies sonnantes et trébu-
chantes, le refus systématique de voir des candidats battre campa-
gne dans certaines villes notamment Kara, réputée une chasse gar-
dée du parti au pouvoir, l'interdiction des délégués des candidats
dans les bureaux de vote notamment, dans la préfecture de
Doufelgou, les attaques personnelles des candidats notamment celui
du MCD, en termes de dénigrement allant de sa vie privée à son
appartenance religieuse qui reste proscrit par la Constitution togo-
laise.

En plus de tout ceci, viennent s'ajouter les intimidations de tout
genre et le bourrage systématique des urnes créant  une dichotomie
entre les suffrages exprimés et le nombre des bureaux de vote fic-
tifs.

Au vu de ces manœuvres savamment organisées par l'adversaire
dont l'objectif fondamental est de pousser au découragement  l'élec-
torat acquis à notre Candidat, le MCD a commencé à redouter de
la sincérité des  résultats   qui sont tributaires de l'assainissement des
irrégularités évoquées plus haut et qui sont de nature à entacher la
fiabilité des résultats

Mais à la lecture des résultats provisoires par le Président de la
CENI, le MCD qui se veut un parti légaliste, prend acte de ceux-ci et
demande à la Cour Constitutionnelle de faire prévaloir ses préroga-
tives par des analyses minutieuses des résultats provisoires à lui
transmis afin de servir au peuple togolais des résultats définitifs qui
ne souffriront d'aucune contestation

Par ailleurs, le MCD conscient de la consistance de son projet de
société, qui a rencontré l'adhésion d'une bonne partie de la popula-
tion, compte mettre à contribution son savoir faire dans la quête des
atouts réels pour le développement de notre cher pays, à travers la
vision à laquelle il reste fermement attaché.

Les Reformes Constitutionnelles et Institutionnelles qui ont été à la
première des préoccupations de toute la classe politique avant l'é-
lection présidentielle et en se fondant sur les propos du président
ghanéen John Dramani MAHAMA, lors de sa rencontre avec les cinq
Candidats, doivent faire l'objet de réalisation dans un bref délai.

Les élections Locales longtemps renvoyées aux calendes grecques
doivent être organisées très rapidement afin de permettre à notre
cher pays d'amorcer son véritable développement à la base.

Face au spectacle, servi au peuple togolais par les membres de
la CENI, lors de leurs travaux, le MCD réitère sa dénonciation et
continuera de dénoncer cette CENI politique qui non seulement a suf-
fisamment montré sa limite mais joue contre la crédibilité des élec-
tions au Togo. Une CENI technique doit être mise en place pour créer
une atmosphère de confiance entre les acteurs politiques appelés à
prendre part aux joutes électorales.

Le MCD appelle la classe politique au sens élevé de l'atmosphère
politique et invite la population togolaise à garder son calme en évi-
tant de se  verser dans la violence.

Fait à  Lomé le 28 avril 2015
Le Président National

Me Mouhamed TCHASSONA TRAORE

DECLARATION DU MCD
Relative à la situation politique du scrutin
présidentiel du 25 avril 2015.
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Dans quelques heures, nous allons
assister au démarrage des compéti-
tions de jeunes sur les stades du Togo.
Chose salutaire dans la mesure où, des
échéances capitales attendent les dif-
férentes catégories de nos sélections
nationales et aussi les clubs de premiè-
re et deuxième division. Il est néces-
saire de revenir sur le bien fondé du
démarrage de ces compétitions de
jeunes sur le sport roi au Togo au
moment où les regards sont tournés
vers le terrain politique..

Il y a de cela quelques jours, les
représentants togolais, notamment,
Sémassi et l'AS Togo port ont été éli-
minés des compétitions de la
Confédération Africaine de
Football(CAF). Il a été triste de cons-
tater le spectacle désolant offert
par certains observateurs avisés  du
football togolais sur l'élimination de
ces clubs, lorsqu'ils faisaient allusion
à l'incompétence du staff ; oubliant
que ces mêmes staffs  techniques n'é-
taient véritablement conçus que pour
la circonstance.

Parlant des guerriers de
Tchaoudjo, les gens, au lieu de faire

une introspection sur les réalités du
club, se sont défoulés sur le staff, en
proférant des insultes sur les memb-
res, en particulier, l'entraineur. Le
vrai problème demeure la restructu-
ration des équipes au Togo.

Depuis quelques années, les
représentants togolais en coupe
Africaine, ont du mal à présenter un
effectif compétitif sur le plan quali-
tatif et quantitatif. Il est très facile

d'observer les dirigeants de clubs
s'empresser dans le prêt de joueurs,
qui se termine souvent par des
contentieux, qui, finalement n'abou-
tissent qu'à des crises de confiance
au sein de la famille du football.

Le lancement, après demain du
championnat de football des U-16
et U-19, est une véritable solution en
ce qui concerne la restructuration de
nos clubs. L'organisation des compé-

titions de jeunes avait été proposée
par les observateurs avisés du foot-
ball togolais, mais, les crises intermit-
tentes au sein du football togolais
n'avaient pas permis l'effectivité de
ce projet sportif.

N'allez pas loin et prenez juste
l'exemple du Ghana à côté, un
model de football en Afrique. Le
football Ghanéen bénéficie de nos
jours du fruit du travail exécuté sur
un planning élaboré de façon scien-
tifique. La scientificité ici, fait tout
simplement référence à des métho-
des de travail et à des objectifs que
les dirigeants de ce football se sont
assignés pour atteindre un résultat
que tout le  monde connait aujourd'-
hui.

Seuls les rêveurs, penseraient que
les clubs togolais pouvaient passer
l'étape du magrheb lors des tours
préliminaires que nous avions tous
suivi et où nos représentants ont été
remis à leur place. Le Club Sportif
Safaxien, le FUS de rabat, les
Léopards de Dolizi ou encore le
Séwé Sport de san Pédro ne sont
pas aujourd'hui au niveau qu'on leur
connait par le fruit du hasard.

C'est plutôt grâce aux efforts
consentis par des acteurs de football
soucieux de l'épanouissement de la
jeunesse et du vecteur d'union natio-
nale que représente le sport roi.

Actuellement, les regards sont
tournés vers le terrain politique, le
lancement de championnat de jeunes
reste après tout salutaire, quand on
sait que même le premier responsa-
ble du comité de normalisation est un
acteur politique dont le parti UDS-
Togo a été engagé dans une coali-
tion dans une course au fauteuil pré-
sidentiel.

Les éliminatoires de la prochaine
édition de la coupe d'Afrique des
Nations débutent dans quelques
mois, sans oublier le démarrage du
championnat national qui est dans
tous les esprits. Le public sportif a
envie de voir les sélections nationales
et clubs togolais faire de bonnes
prestations, au lieu d'assister à des
conflits de comités où les soit disant
dirigeants du football togolais se
donnent en spectacle.

Moudjib

FOOTBALL/ Organisation du football à la base :
L'avantage des compétitions de
jeunes dans un football en crise

Antoine Folly, pdt du Comioté de normalisation d ela FTF




